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Encore un Succès société enregistrera encore une de ces écla
tantes victoires dont elle est devenue coutu
mière.

Bravo, sociétaires I en faisant votre socié-
S’il nous fallait démontrer combien I’Al- 

liance Nationale reste la société populaire 
par excellence, combien elle se maintient lé 6rande et prospère vous travaillez pour 
avec fermeté au premier rang paimi les so- une no*)*e cause, tout en contribuant à aug- 
ciétés de secours mutuels nationales, nous mcnter *e patrimoine de notre race, 
n’aurions besoin que de faire voir le tableau 
du développement graduel de son effettif.
L’argument serait sans répliqué, car depuis j.ai fait , recherchcs sur Vorigine
sa fondat on 1 Alliance Nationale a suivi une deJ ccrtains4h Jmes cé|tbres. 8
marche ascendante incomparable, et elles Vous verr„ dans , siéc]e où nous
sont rares les sociétés canadiennes françaises vivon|> tout c Jme autrefoj a est possible
qui, en dix années d existence, ont recruté de parVtnir 4 ,out.
autant de sociétaires Homère, était fils de mendiant.
• Ce qui nous parait toujours plus remarqua- Esooe un esclave 
ble c’est la faveur avec laquelle nos compa- virgfie, fils de boulanger, 
tnotes accueillent ses concours d automne. Cervantes, un soldat.

Que le recrutement soit formidable au Co|omb| un lilSerand.
alors'qu^ljactivhé^enaTf partout et que 1^ ^ ChatC‘et'

gmt abonde, rien détonnant. L’ouvrier, Cardinal Woolsey,fils de boucher. 
m,eux payé, sent le besom de se taire une Cromwell, fils de brasseur,
petite réserve pendant les jours d abondance, Miho u„ inslitutcur.
et , se laisse fadement enrôler dans la mu- Wal, inventeur de machines à un
tuabté, mais que le recrutement soit consi- ... • 
dérable à l’approche de l’hiver, cela n’est 
pas dans l’ordre ordinaire des choses et il 
faut en conclure que l’Alliance Nationale 
est de plus en plus appréciée.

Nous en avons un exemple frappant dans 
le concours de trois mois seulement qui s’est 
terminé le 30 de décembre dernier.

Fait peu ordinaire, ]t000 candidats se bj~' 
sont présentés pour demander leur admission Blackslone le and crimina,istej flls d.un
dans nos rangs ! . 4 .manufacturier de coton.

Ce résultat considérable, eu éaard à l’é- Stephenson invtnteur de locomotives, un 
poque de l année, nous a paru valoir la peine ;ournai;e, 
de le signaler spécialement, et dès mainte- 1 
nant, puisque le rapport officiel et la liste 
des vainqueurs ne pourront paraître qu’au 
mois de mai, attendu que les récompenses 
ne sont dues qu’à la condition que les nou
veaux adhérents soient encore en règle au 
premier avril prochain.

Avons-nous besoin de dire que le Bureau 
Exécutif est enchanté de ce résultat et que 
notre nouveau Président Général est tout-à- 
fait heureux de voir que le premier concours 
ouvert sous son terme d’office ait été aussi 
fructueux.

Notre plus haut dignitaire a eu la preuve 
que son appel avait été entendu et que les 
membres de l’Alliance Nationale étaient 
fidèles à la voix de leurs chefs.

Ce succès consolant nous donne de gran- pas, dit un railleur à son ami.—“ On en ferait 
des espérances pour l'avenir et nous avons “ un bien mauvais de ce que tu sais, " repar
la conviction qu’au prochain concours, notre tit l’ami.

Origines des Hommes Célèbres

Burns, poète écossais, un cultivateur.
Von Brunen, un instituteur.
Rollin, l'historien, fils d’ouvrier.
Herschell, astronome, fils de musicien. 
Hunter, anatomiste, fils de charpentier. 
Adam Clark, un enfant trouvé.
Cunan, le patriote irlandais, un fils de bar-

Franklin, un imprimeur.
Lincoln, un fendeur de pieux.
Andrew Johnson, un tailleur.
Disraeli, un enfant du peuple.
Bonaparte, un parvenu.
Copernic, fils de boulanger.
Kepler, fils de cabaretier.
Dalembert, trouvé sur les degrés de l’é

glise St-Jean.
Newton, fils d’un petit propriétaire. 
Laplace, fils de paysan.
Calvin, fils de tonnelier.
Luther, fils d’ouvrier, instruit par charité !

Les Deux Amis
On ferait un bon livre de ce que tu ne sais


